
Né en 2012, dans le cadre de l’appel à projets lancé par le Secteur 
des sciences humaines (SSH), le projet Inventeurs d’avenir a per-
mis de jeter les bases d’une démarche originale pour la prépara-
tion du colloque de l’Institut d’analyse du changement dans l’his-
toire et les sociétés contemporaines (IACCHOS) : à travers un cycle 
de conférences « grand public », a été mis sur pied un partena-
riat avec les associations étudiantes qui a fait de ce colloque, non 
seulement un colloque ouvert à l’ensemble de la communauté des 
chercheurs en sciences sociales – en particulier aux doctorants 
de l’Institut IACCHOS –, mais aussi un lieu d’élaboration collective 
associant un acteur privilégié du changement social : les jeunes.

Cette initiative a conduit au lancement d’un cycle de conférences 
intitulé Sociétés en Changement/Changing Societies. Elle a dé-
sormais à son actif deux conférences « grand public », avec les  
Prs Saskia Sassen (New School of Social Research, mai 2014) et 
Judith Butler (Université de Berkeley, septembre 2014), prépa-
rées et animées par quatre associations étudiantes : AGL, BDE 
ESPO, CESEC et NASA. En plus du succès déjà rencontré, ces 
conférences vont permettre aux étudiants d’interpeller les parti-
cipants au colloque Redessiner le changement social dans et par-
delà les crises, qui se tient ces 30, 31 mars et 1er avril 2015 sur 
le site de Louvain-la-Neuve. Préparé par de nombreux centres 
de recherche de l’Institut, ce colloque est organisé en trois thé-
matiques : « convictions », « normes » et « savoirs ». Chacune de 
ces thématiques comprend plus d’une dizaine de contributions. 
Le colloque est également l’occasion de recevoir deux conféren-
ciers internationaux (Pr Ralph Grillo, anthropologue de la culture 

Inventeurs d’avenir, une dynamique  
collective au sein de l’Institut IACCHOS

et des religions, et Pr Benoît Lévesque, sociologue de l’économie, 
spécialiste de l’économie sociale et solidaire) et de bénéficier 
de l’appui de professeurs émérites de l’UCL, qui ont accepté de 
jouer le rôle de rapporteurs en vue de la conclusion du colloque  
(Prs Luc Van Campenhoudt, Guy Bajoit, Felice Dassetto). Parallèle-
ment, les étudiants vont animer une série de tables rondes, mobi-
lisant des participants au col-
loque, mais aussi des invités de 
leur choix. La conclusion sera 
à deux voix : celle des experts, 
par le biais des rapporteurs ; 
celle des étudiants, par la voix 
des organisations étudiantes.

Réfléchir sur le changement 
social en appuyant des dyna-
miques collectives, se situer 
à la frontière entre théorie et 
pratique, travailler à la trans-
mission des savoirs entre les 
générations : telles sont les mo-
tivations qui étaient à l’origine 
du projet Inventeurs d’avenir… 
et que l’Institut IACCHOS, avec 
l’appui du Secteur des sciences 
humaines (SSH) de l’UCL, est 
en train de concrétiser.

Les colloques 
IACCHOS 
Les colloques de l’Institut 
constituent des moments 
privilégiés de débat et 
de réflexion. Après deux 
colloques qui s’étaient 
penchés sur l’infrastructure 
de la recherche en abordant 
successivement les questions 
de l’évaluation et de la 
publication en sciences 
humaines et sociales, le 
troisième colloque de l’Institut 
a interrogé le rapport du 
chercheur à son terrain. 
Ce colloque aura largement 
contribué à définir les 
missions du Comité d’éthique 
de la recherche que l’Institut a 
mis en place dans le courant 
de 2013. L’ambition est de 
faire de celui-ci un organe au 
service des chercheurs.

www.uclouvain.be/iacchos



L’analyse du changement social constitue la problématique trans-
versale qui rassemble les équipes et chercheurs de l’Institut. Elle 
consiste en un questionnement sur les processus de changement 
qui touchent les sociétés et les personnes, tant au Nord qu’au 
Sud de la planète. C’est pourquoi l’Institut a choisi de s’appeler 
IACCHOS (Institute for the Analysis of Change in Contemporary 
and Historical Societies). La notion de changement est, dans ce 
cas, entendue de manière ouverte. Elle articule diverses dimen-
sions qui permettent de construire une analyse non-réduction-
niste du changement contemporain :
•	 les références symboliques, les systèmes de croyances, les 

normes, les cultures matérielles, les connaissances mobilisés 
pour affronter les modernisations des sociétés ;

•	 la mutation des schèmes de socialisation et de subjectivation 
des personnes, avec une attention particulière aux pathologies 
qui les caractérisent ;

•	 les discours et les pratiques des multiples pouvoirs qui (dé)
régulent les processus de changement ;

•	 les pratiques économiques multiples (non réductibles au mar-
ché, mais l’incluant comme un dispositif parmi d’autres) qui 
permettent la production, la circulation et la distribution des 
biens et des services ;

•	 la composition, distribution et communication des groupes et 
des sociétés dans l’espace et dans le temps ;

•	 les dynamiques des populations humaines dans leurs diffé-
rentes composantes (fécondité, mortalité, santé, migrations 
internes et internationales, mariage et modes de vie en couple 
et en famille, vieillissement, etc.) ;

•	 les processus de globalisation contemporains, qui appellent à 
intégrer la dimension internationale des phénomènes étudiés, 
tout comme les ancrages locaux et les contextes d’action régio-
naux.

À son niveau, l’Institut constitue donc un lieu d’articulation des 
différentes recherches menées par les équipes qui le constituent. 
Il propose dans ce but une animation permanente de confronta-
tion et d’échange autour de l’analyse scientifique et de l’évalua-
tion raisonnable du changement, et peut déterminer des axes de 
réflexion transversale auxquels chaque équipe constitutive sera 
appelée à collaborer. La majorité des centres de l’Institut par-
tagent en effet une série d’objets de recherche et de préoccupa-
tions méthodologiques communs, comme l’attention portée aux 
parcours de vie des acteurs ou à l’analyse en réseau, l’intérêt pour 
les questions de gouvernance, de la globalisation, de la mobilité 
et des migrations, des transformations normatives, des acteurs 
sociaux, du genre, du rapport entre les individus et le collectif, des 
vulnérabilités et de la cohésion sociale.

Axes de recherche

L’Institut d’analyse du changement dans l’histoire et les socié-
tés contemporaines (IACCHOS) est né en 2010 suite à la mise en 
œuvre du plan de développement de l’UCL. S’inscrivant dans la 
philosophie de ce dernier, les initiateurs du projet IACCHOS ont 
fait le pari de l’interdisciplinarité. À ce jour, l’Institut est une 
confédération scientifique de 11 centres de recherche, réunissant 
plus de 200 chercheurs de disciplines différentes dont les plus 
représentées sont l’anthropologie, la démographie, la didactique, 
l’économie, l’histoire, les sciences du développement, les sciences 
de l’éducation, les sciences de la famille, les sciences du travail, 

Présentation de l’Institut Iacchos

et la sociologie. Au-delà des disciplines, les paradigmes mobilisés 
par les chercheurs sont aussi variés. Le projet vise à faire de ces 
diversités une force, notamment en construisant une culture épis-
témologique partagée autour du thème du changement social, de 
manière à pouvoir réellement articuler, et non seulement juxtapo-
ser, ces regards multiples sur des objets de recherche concrets. 
Cette épistémologie commune s’articule autour d’un statut fort 
accordé au terrain, d’une pluralité méthodologique et du souci 
de compréhension des logiques sociales.



ceHec – Centre d’étude d’histoire 
de l’Europe contemporaine
Objet : étudier l’histoire de la 
construction européenne et les 
relations de la Belgique avec d’autres 
régions du monde depuis le XIXe 
siècle.

cIrFase – Centre interdiscipli-
naire de recherche sur les familles 
et les sexualités
Objet : analyser dans une perspective 
interdisciplinaire les questions liées 
à la famille, au couple et à la sexua-
lité, organisées autour de deux axes : 
1) âges, cycles et parcours de vie ; 
et 2) normes, morales et modèles 
familiaux et sexuels.

cIrtes – Centre interdiscipli-
naire de recherche travail, état et 
société

Objet : analyser les rapports sociaux 
inégalitaires dans le monde du 
travail, leurs effets sur la société et 
les politiques publiques ou pratiques 
sociales susceptibles d’y faire face.

cIsmoc – Centre interdisciplinaire 
d’études de l’islam dans le monde 
contemporain
Objet : étudier les transformations 
de l’islam et du monde musulman 
contemporain, dans une perspective 
interdisciplinaire et comparative 
(notamment organisations et leader-
ship, discours et relations).

cridIs – Centre de recherches 
interdisciplinaires démocratie, 
institutions, subjectivité
Objet : analyser les processus de 
démocratisation à l’œuvre dans les 

sociétés contemporaines, en se 
situant à l’interface entre institu-
tions et subjectivités, et contribuer 
au développement d’une sociologie 
critique de la globalisation

crIPedIs – Centre de recherche 
interdisciplinaire sur les pratiques 
enseignantes et les disciplines 
scolaires
Objet : mener des recherches 
interdisciplinaires en didactique des 
disciplines.

demo – Centre de recherche en 
démographie
Objet : connaître et prévoir l’évolu-
tion des populations humaines et de 
ses déterminants dans une perspec-
tive de tendance longue.

dvlP – Centre d’études du déve-
loppement
Objet : analyser dans une perspec-
tive interdisciplinaire et critique les 
problématiques liées au développe-
ment (Development Studies).

GIrseF – Groupe interdisciplinaire 
de recherche sur la socialisation, 
l’éducation et la formation
Objet : étudier les politiques édu-
catives, les motivations et appren-
tissages, les parcours de vie, la 
formation et les professions.

laaP – Laboratoire d’anthropolo-
gie prospective
Objet : analyser les transforma-
tions des sociétés contemporaines 
et leurs conséquences autour de 
trois axes (systèmes symboliques, 
politique et environnement, espace 
et habitat) suivant une perspective 
d’anthropologie prospective avec 
une posture d’implication éthique. 

larHis – Laboratoire de re-
cherches historiques
Objet : interroger les dossiers 
historiques dans une perspective 
comparative et en dialogue avec les 
sciences humaines.

les 11 centres de recHercHe
L’Institut IACCHOS confédère un ensemble de centres de 
recherche. Il favorise des synergies entre les onze centres 
qui lui sont adossés entièrement ou partiellement.

À côté des centres de recherche, l’Institut IAC-
CHOS reconnaît désormais des groupes de re-
cherche transversaux. Tout comme les centres, 
les groupes peuvent être tantôt propres à IAC-
CHOS – ils sont alors mono-instituts –, tantôt in-
ter ou pluri-instituts. Les centres actuellement 
reconnus l’ont été comme tels par le Conseil de 
la recherche de l’UCL. Les groupes de recherche 
transversaux sont des structures plus souples, 
leur reconnaissance dépend uniquement de 
l’Institut ; ils visent à visibiliser un ensemble 
d’activités tantôt déjà coordonnées, tantôt qu’il 
s’agit d’articuler autour du groupe de recherche.
À l’heure actuelle l’Institut IACCHOS reconnaît 
et soutient trois groupes de recherche transver-
saux :
• GreG – Groupe de recherche en 

études de genre
• mInd – Groupe de recherche 

Mobilité, Interculturalité et Diversité
• smaG – Groupe de recherche 

Social Movements in a Global Age

La coopération entre les différents centres passe 
d’abord par les individus. Nombre de membres 
de l’Institut IACCHOS appartiennent d’ailleurs 
à deux, voire exceptionnellement trois centres. 
Si la multi-appartenance peut traduire la diver-
sité d’intérêts chez un même chercheur, il arrive 
aussi qu’elle résulte de l’implication des cher-
cheurs dans des objets de recherche se situant 
à la frontière des thématiques privilégiées par un 
centre et par un autre. 
Au sein de l’Institut IACCHOS se développent 
également des projets portés par plusieurs 
centres : séminaires et journées d’étude réunis-
sant des membres de plusieurs centres, projets 
importants impliquant plusieurs centres de l’Ins-
titut IACCHOS.

les GrouPes de 
recHercHe IaccHos

des ProJets « FrontIÈre » 
et des ProJets collectIFs

le comIté d’étHIque 
de la recHercHe

Le comité d’éthique de la 
recherche est un outil à 
disposition des chercheurs 
qui peuvent le consulter dans 
les circonstances suivantes : 
lorsqu’ils sont confrontés à des 
dilemmes éthiques ; lorsqu’un 
commanditaire requiert l’avis 
d’un comité éthique ; pour une 
sensibilisation à la dimension 
éthique de la recherche ; 
pour nourrir la réfl exion sur 
les spécifi cités de l’éthique 
de la recherche en sciences 
sociales ; lorsque la liberté de 
la recherche est en danger ; 
lorsque des allégations de 
manquement à l’intégrité sont 
proférées par ou à l’encontre 
d’un chercheur rattaché à 
l’Institut.

ceHec



H A M A D C H A 
D U  M A R O C

RITUELS MUSICAUX, 
MYSTIQUES ET DE POSSESSION 

 COORDONNÉ PAR BRIGITTE MARÉCHAL 
ET FELICE DASSETTO 

i s l a m s  c o n t e m p o r a i n s
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L ’ O U V R A G E

Dans l’ample paysage du soufisme marocain, la confrérie des Hamadcha occupe une place singu-
lière. Cette confrérie a la particularité d’avoir eu, au début du 18e siècle, deux fondateurs : Sidi Ali 
ben Hamdouch et Sidi Ahmed Dghoughi. Elle est au croisement de l’islam et du monde africain, 
où convergent des aspirations mystiques et des pratiques de guérison via des formes de « com-
merce avec l’invisible » – un invisible polarisé par les djinns, dont la belle et redoutable Lalla Aicha 
Qandicha. La musique, la danse et la transe sont les axes du rituel, tout comme les sacrifices 
d’animaux et autres rites dévotionnels et thaumaturgiques.
La modernité a certainement induit le déclin de cette confrérie. Les autorités ne voyaient pas d’un 
bon œil ces pratiques qui renvoyaient à l’image d’un Maroc archaïque, même si elles trouvaient 
toujours des adeptes. Les chercheurs même ignoraient ces réalités considérées comme résiduelles.
Mais depuis quelques années, l’image des Hamadcha commence à changer. On les découvre por-
teurs d’un « patrimoine immatériel » ; les pratiques thaumaturgiques elles-mêmes sont regardées 
avec moins de dédain.

La plupart des textes recueillis dans ce volume proviennent d’un colloque à l’Université catholique 
de Louvain en octobre 2012, tenu conjointement à deux concerts rituels d’un groupe de Hamadcha, 
à Louvain-la-Neuve et à Bruxelles.

Ce volume entend éclairer la réalité actuelle des Hamadcha, amenés à se confronter à l’époque 
contemporaine et à interroger en même temps le sens du rapport actuel avec l’invisible. Il est 
superbement illustré d’un article complémentaire, inspiré d’une démarche d’anthropologie visuelle.

Ont collaboré à ce volume : Farid El Asri, Frédéric Calmès, Mériam Cheikh, Felice Dassetto, Aziz 
Hlaoua, Brigitte Maréchal, Olivier Ralet, Zakaria Rhani, Lisa Therme, Anne-Marie Vuillemenot.

i s l a m s  c o n t e m p o r a i n s

La collection Islams contemporains rassemble des travaux de recherches uni-
versitaires qui s’inscrivent au cœur, voire au croisement de disciplines telles que 
la sociologie, l’anthropologie, l’histoire, les sciences politiques, l’islamologie ou 
les sciences islamiques. Originaux par rapport aux terrains couverts ou à leurs 
capacités d’analyse ou de synthèse, ces travaux se concentrent sur les réalités 
contemporaines de l’islam et leurs transformations. 

COUV islam Hamadcha.indd   1 24/02/14   09:52

Publications récentes

Espaces portuaires. L’Europe du 
Nord à l’interface des économies 
et des cultures 19e-20e siècles, 
Eck J. F, Tilly P., Touchelay B. 
(dir.) (CEHEC), avec la collab. de 
Jouan Q., Lille, Septentrion, 2015

Cette page reprend une publication récente et signifi cative de chacun des 
onze centres de recherche de l’Institut IACCHOS.  

Distances et liens, Merla L., 
François A. (dir.) (CIRFASE), 
Academia L’Harmattan, coll. 
« Famille, couple, sexualité », 
2014  

Bourdieu’s Theory of Social 
Field : Concepts and Applications, 
Hilgers M., Mangez É. (dir.) 
(CIRTES), Abingdon, Routledge, 
2014
 

Hamadcha du Maroc – Rituels 
musicaux, mystiques et de 
possession, Maréchal B., 
Dassetto F. (dir.) (CISMOC), 
Louvain-la-Neuve, PUL, 
2014  

Les limites de l’inclusion 
démocratique Berger M., 
Charles J. (dir.) (CRIDIS) - 
Revue Participation, n° 9/2, 2014 
  

Interdisciplinarité en sciences 
humaines. Huit disciplines, cinq 
projets pédagogiques, 
De Keersmaecker M. L., 
Detry A., Dufays J. L. (dir.) 
(CRIPEDIS), Bruxelles, 
De Boeck, coll. « Action », 2014

Beyond Money. Social roots of 
health and well-being, 
Sarracino F., Mikucka M. (Eds.) 
(DEMO), New York, Nova Science 
Publishing, 2014
 

Losing your land : Dispossession 
in the Great Lakes, Ansoms A.
(DVLP), Hilhorst T.  (Eds.), 
London, James Currey, 2014  

Encadrement et leadership. 
Nouvelles pratiques en éducation 
et formation, Garant M., Letor C. 
(dir.) (GIRSEF), Bruxelles, 
De Boeck, coll. « Perspectives en 
éducation et formation », 2014

Migrations subsahariennes et 
condition noire en Belgique. 
À la croisée des regards, 
Mazzocchetti J. (dir.) (LAAP), 
Louvain-la-Neuve, Academia-
L’Harmattan, coll. « Investigation 
d’anthropologie prospective », 
2014 

Early Modern Jesuits between 
Obedience and Conscience 
during the Generalate of 
Claudio Acquaviva (1581–1615), 
Mostaccio S. (LaRHis), Ashgate, 
Aldershot, 2014 

Des dispositifs plus pragmatiques 
contribuent aussi à créer des 
ponts entre les centres de 
recherche. Depuis son démarrage, 
l’Institut a œuvré à la mise en 
place d’une structure au service 
de la recherche en créant quatre 
cellules logistiques (publications, 
organisation d’événements, 
gestion de contrats de recherche, 
analyse de données). L’équipe 
compte également une activité de 
soutien administratif à l’animation 
de deux revues de premier plan 
de l’Institut, Social Compass et 
Recherches sociologiques et 
anthropologiques.

le soutIen loGIstIque 
À la recHercHe


